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L'année 2004 a prouvé, si besoin était, que la création d'une association pour 
la  conservation des Archives de la  Vie Ordinaire était  pleinement justifiée 
comme vous pourrez vous en rendre compte à la lecture du présent rapport.

Pour mémoire, je vous rappelle que nos activités ont réellement commencé en 
automne 2003 et que, lors de notre première assemblée générale, je pouvais 
vous informer que nous étions déjà en possession de 6 fonds dont l'un, le 
Fonds Pierre-Henri Béguin d'importance considérable.

Afin de faire connaître notre association, nous avions donné une conférence 
de presse en janvier 2004, largement relatée par la presse et la télévision. 
Plusieurs personnes ont alors manifesté leur intérêt pour nos activités et ont 
déposé des archives familiales dont je vous parlerai plus loin.

En mars, l'occasion nous a été donnée par la BPUN de faire connaître notre 
existence  en  nous  présentant  lors  de  la  journée  portes  ouvertes  de  la 
bibliothèque. 

En septembre, j'ai eu la chance de pouvoir me rendre en Toscane à l'invitation 
des archives italiennes de la vie privée qui fêtaient leur 20 ans d'existence. 
Durant trois  jours, j'ai  pu rencontrer nos homologues européens au cours 
d'ateliers, de conférences , voire même de spectacles sur le thème de l'ego-
histoire et nouer des contacts intéressants avec des partenaires allemands, 
italiens,  français,  belges  et  espagnols.  Collègues  que  je  retrouverai  ce 
printemps en Allemagne car il existe une volonté d'uniformiser l'informatisation 
de nos différents fichiers.

En  novembre,  les  étudiants  du  séminaire  d'histoire,  accompagnés par  le 
professeur  P. Henry  et  son  assistant,  F. Inderwildi  ont  visité  les  AVO et 
manifesté un très grand intérêt pour notre travail.

Une partie de mon temps partiel (à savoir un jour par semaine) est bien sûr 
consacré à diverses tâches administratives, à la préparation des réunions du 
comité, à la rédaction des procès-verbaux... ainsi qu'aux visites des futurs 
dépositaires.  Mais,  l'essentiel  de  mon  temps,  est  bien  sûr  consacré aux 
activités d'inventaire et de conservation des documents qui nous sont confiés

Il  est  temps  que  je  vous  présente  donc  les  nouveaux  fonds  en  notre 
possession.

J'ai  déjà  évoqué  le  Fonds PHB, entré  dans  nos  archives dans  les  tous 
derniers  jours  de  décembre  2003.  Le  dépouillement  de  ce  fonds  très 
volumineux comprenant plusieurs ensemble de chroniques tant familiale que 
sociale n'est pas encore achevé mais le sera dans le courant de 2005. En 
effet, il m'a fallu beaucoup de temps pour comprendre la logique qui régissait 
les différents ensemble constituant ce fonds. Une multitude de classeurs  nous 
étaient parvenus en vrac car conservés par leur auteur lui-même en différents 
endroits de sa maison puis stockés, du mieux qu'ils le pouvaient, par ses 
enfants.  A ce  jour, je  crois  avoir  compris  que  PHB  a  rassemblé  autant 
d'éléments que possible dans le but de reconstituer (ou écrire lui-même un 
jour?) une vaste saga familiale: l'histoire des Béguin de Rochefort au du moins 
celle de ses ancêtres tant paternels que maternels puisque aussi bien son 



père que sa mère provenaient de deux familles Béguin de Rochefort. Il  a 
procédé de même pour la famille de son épouse et les ancêtres maternels et 
paternels  de  celle-ci.  Actuellement,  il  ne  me  reste  plus  à  dépouiller  et 
inventorier que 27 classeurs fédéraux archi-pleins et une dizaine de cahiers 
non numérotés, probablement, un roman écrit par PHB!

Sans m'étendre trop sur leur contenu, voici les autres acquisitions de l'année 
2004:

Fds Henri Baldrachi. Il s'agit d'une série de 12 grands cahiers relatant des 
excursions dans le Jura et dans les Alpes. Ces récits des années 40-50 sont 
complétés  par  de  superbes  dessins  à  l'encre  de  Chine  réalisés  par  ce 
viticulteur français établi à Colombier mais graveur de son état. Ce fonds a été 
déposé par l'un de ses amis, M. Georges Porret à qui les documents avaient 
été confiés à la suite de la mort sans descendant de M.Baldrachi.

Autobiographies
Plusieurs  autobiographies nous  ont  été  confiées  durant  cette  année.  En 
général, elles ont été écrites par leurs auteurs à l'intention de leur famille 
(enfants, petits-enfants) qui nous ont donné une copie de ces récits souvent 
très poignants:

La Porte ouverte, de Mme Emilie Tissot-Suter, mère d'A.Tissot , épouse de 
Lucien Tissot, ancien directeur du Gymnase de La Chx-de-Fds et qui raconte 
une enfance très modeste au Mont sur Le Locle.

Souvenirs, souvenirs, de M. M. Girardin qui a passé son enfance dans les 
années  30,  à  la  Chaux-de-Fonds dans  un  milieu  ouvrier  et  qui  décrit  à 
merveille son quartier de l'Hôtel de Ville, rue par rue.

Deux  récits  nous  ont  été  donnés  par  Mme  Madeleine  Gauchat-Siron, 
également destinés à ses petits -enfants. L'un intitulé « Louis Siron, une vie 
dans la première moitié du XX »  décrit la carrière de M. Siron, d'origine 
suisse mais pasteur en France voisine et, entre autres, les années de son 
ministère durant la guerre. Ce récit est complété un texte autobiographique de 
Mme Gauchat racontant comment elle a elle-même vécu ces années-là.

Bien qu'écrit en italien, Dolori e gio di una vita, est un récit autobiographique 
d'une habitante d'Hauterive, établie depuis fort longtemps dans notre canton, 
Mme Anna della Vedove Cellerini.

« Mon père », un texte superbe écrit par M. Adrien Chappuis à la mémoire de 
son père, un homme d'exception, issu d'un milieu agricole modeste et devenu 
un très grand entrepreneur neuchâtelois.

12 ans passés à l'orphelinat Borel de Dombresson dans les années 30, 
un récit qui, hélas, vient corroborer tous les témoignages qu'on a pu entendre 
récemment à la TV dans Temps présent ou Infrarouge. Ce récit nous a été 
donné  par  Mme Nelly  Grossenbacher-Gobbo qui  vit  à  Bienne  depuis  de 
longues années.

Outre ces témoignages, plusieurs d'autres fonds ont été déposés:

Le Fonds  M.L.  Borel-Weber qui  comprend les  lettres  que  son  père,  le 
confiseur de Valangin, adressait à sa fille en place en Ch allemande dans les 
années 50.



Le Fonds Jeanneret qui comprend les carnets de notes prises par Mme A.G. 
Jeanneret sur les jeunes filles au pair durant près de 30 ans ainsi qu'un livre 
de comptes d'un cabinet médical neuchâtelois durant l'année 1947.

Bien que nous n'acceptions par principe que des documents écrits, il arrive 
que  nous  fassions  quelques  exceptions  tels  cet  un  ensemble  de 
photographies militaires et encore de cartes postales de vacances recues par 
une famille durant toute sa vie...

Comme  vous  pouvez  le  constater,  bien  que  nos  activités  soient  plutôt 
modestes et se déroulent sans grand bruit dans les tréfonds du sous-sol de 
Pierre-à-Mazel,  les  AVO ont  déjà  recueilli  bon  nombre  de  témoignages 
susceptibles d'intéresser de futurs chercheurs.

Avant  de  conclure,  j'aimerais  à  titre  personnel  adresser  mes  plus  vifs 
remerciements à M. Schlup et à Mme Schmidt-Surdez pour l'appui que nous 
donne la BPUN à M: Ph. Henry pour l'intérêt qu'il manifeste pour notre travail 
de fourmi ainsi qu'à tous les membres du comité pour leur soutien indéfectible.
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